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Les  formations  huroniennes  de  la  ré^um  du  Timtsrammg,  Canada. 

Par  W.  il.  CoLLiNs. 

INTRODICTIOM. 

Un  mémoire'  présenté  l'an  pass/.,  à  la  section  du  Congrès 
géoK.K.que  international  traitant  ,1e  la  classification  .les  forma- 
tions pré<amhriennes.  attirait  l'attention  au  fait  que  seule  une 
lisure  le  long  du  sud  du  Ijouclier  canadien,  ou  gran.le  province 
précamhncnne  de  l'Améri.,ue  du   Nord,  est  assez  connue  pour 
avoir  une  f)ortée   im,H,rtanfe  sur  la  classification  gi^nérale  des 
.ormations    rocheuses  dans   cette   province,      [.'auteur   démon- 
trait  aussi   que.   dans  cette  classification   la   zont   méridionale 
en  question  est  divisée,  en   trois  sous-provinces,  par  de  larges 
intervalles  soit  de  terrains  inconnus  ou  de  formations  graniti- 
qiies  et  autres  qui  sont  de  peu  d'utilité  <lans  une  étude  de  cor- 
rélations  géologiques.      Afin    de    faire   comprendre   cette    idée 
d  une  manière  plus  concise  la  car.        hématique  utilisée  pour 
représenter  ces  régions  est  ici  re|        Jte  (voir  fig.  1).     Avant 
que  les  formations  des  régions  adjacentes  pussent  être  comparées 
d  une  façon  satisfaisante,  on  a  cru  que  leur  ordre  chronologique 
devait  être  établi  aussi  complètement  que  possible  en  étudiant 
^*   ^"   comparant   des   districts   typiques  ou   districts   repères 
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I. 'auteur  prironis.iie  dis  noms  Iimmux  (XHir  it-s  formatiinis  i-t 
^W^ri^^s  dt'  tormalioiis,  il  prii(xis,iii  (|uVn  «rnii|).inl  (.s  uiiili's  t-n 
division^  |)lns  vaslis,  Ion  tint  (on.,)ir  an  Ims  mol  df»  «rand  ) 
faits  liistori(|iiis,  qui  diVoult-raiini  di>  noinllt-s  donn^fs  rc- 
ruiillii's  II  projxtM  uni-  ilas>iti,  .aion  dis  r<Hhi-s  dr  l.i  rt'yion 
«In  riinisr.iniinu.  inrorixiranl  . f  <|ni  t-lail  .lors  ronnn.  «•:  v- 
titii  IVspoir  <|Uf,  hitii  .|iii'  rrttc  .  I,l,^ili,  alion  dût  >ans  douli- 
MÏlinilrf,  di  ttinps  iii  ttni|>s,  ,.lon  ipii'  dr  nouviaux  faits 
•  ilainiraiinl  l.i  Mtu.ition.  . f,  ,iiuu\i-s  inuirraicnt  y  i"tn-  ajouti'-s 
sans  trop  iniMlititr  l'i-n-iiiilitr. 

l.a  suhslanif  df  <v  ni^moirf  ist  lonnurnurii  t.fM'tif  ici 
pane  <|ur  k-  prisent  ouvrani'  traiii-  du  nu*, ne  -ujit.  Au  fait 
c'est  l'une  de»  i'-tuilis  lompkmeni.nris  que  l'on  avait  prévues  sur 
la  classifliation  des  riKhes  précamhrie  ■•es  dans  la  fi  i;ion  du 
Tiniiskaniii)R. 

Partout  où  des  dévelop(H'nunts  éionomi(|ues  ont  rendu 
des  études  m- .  s>.iires,  la  région  du  Tiini^kaminK  a  été  soi- 
Rneusement  ex.iniinée  ei  l'on  a  lait  sur  le  terrain  des  travaux 
HéoioKiques  très  (•om[)leU.  tomme  ces  localités  s<.nt  à  dis- 
tanees  éloignées  l'une  de  l'autre,  des  noms  sjxViaux  furent 
adoptés,  ce  (|ui  expli(|ue  la  nomenclature  si  eompli(|uée  de 
toute  eette  région.  Heureusement  les  principaux  noms  donnés 
et  maintenant  employés  ne  furent  .r.il).>r<l  appliqués  (|ue  dans 
trois  localités,  le  Muronien  primitif,  le  district  de  Sudhury  et 
celui  de  Cobalt,  indiqués  aux  tiKures  1  et  2.  Lo^an  et  Murray 
examinèrent  le  terril  >ire  du  Huroniin  ()riniifif,  près  du  Sauit 
Ste  Marie,  entre  1847  et  1«58,  et  donnèrent  les  noms  de  Lauren- 
tien  et  llurinien  aux  roches  (|u'ils  y  trouvèrent.  Plus  taril  le 
Huronien  fut  sulnlivisé  en  Muronien  supérieur  et  Huroiaeii 
inférieur.  Coleman  a  étudié  le  district  de  Sudhury  depuis  \W2, 
et  comme  ce  district  est  à  plus  de  KM)  milles  ;\  l'est  <  u  ruronieii 
primitif  et  qu'il  contient  un  assemblage  de  roches  c.  lérablu- 
ment  difïérenies,  il  ju^ea  ;\  propos  de  donner  plusieurs  ncmts 
nouveaux,  tel>  ([ue  «rie  Sudbury,  conglomérats  du  lac  Ranisay, 
etc.,  au  lieu  de,  ou  en  outre  de  ceux  em[)loyés  par  Lo^an.  De 
même  Miller  a  étudié  le  district  de  Cobalt  depuis  190.?  et,  pour 
les  mêmes  raisons,  adopta  un  troisième  groupe  de  noms  y  com- 
pris la  série  Cobalt,  la  série  TimiskaminK,  etc.     Ces  difTérentes 


terminologies,  créées  pour  rencontrer  les  exigences  cics  explora- 
tions géologiques,  ont  été  employées  dans  les  districts  avoisi- 
nants  mais  elles  sont  devenues  plus  ou  moins  étendues  et  con- 
fuses. Par  conséquent  la  première  chose  qu'il  faut  faire  en 
composant  une  classification  générale  .les  formations  précam- 
briennes  dans  la  région  du  Timiskaming,  est  de  rattacher  en- 
semble ces  trois  districts  en  étudiant  les  terrains  intermédiaires 
pour  déterminer  les  équivalences  des  trois  systèmes  de  noms, 
et  d'en  choisir  un  seul  qui  serve  ;\  toute  la  région. 

L'intervalle  entre  les  districts  de  Cobalt  et  de  Sudbury 
fut  exploré  en  \9\^  et  la  corrélation  ainsi  rendu  possible  fut 
établie  dans  le  mémoire  précité.  Durant  l'été  de  1914  un  etTort 
fut  fait  pour  rattacher  les  districts  de  Cobalt  et  de  Sudbury 
avec  celui  du  Huronien  primitif,  et  les  résultats  en  sont  ici 
donnés.  Ce  travail  a  été  faii  conformément  aux  instruct  ons 
reçues  de  la  Commission  géologique.  Les  estimations  d'épais- 
seur sont  basées  sur  des  mesurages  faits  sur  le  terrain,  mais  en 
raison  des  mesurages  indirects  qu'il  a  fallu  prendre  dans  plu- 
sieurs cas,  à  cause  des  reliefs  si  bas  de  la  contrée,  les  résultats 
ne  sont  pas  absolument  exacts. 

DESCRIPTIONS  GÉOLOGIQUES  DES  TERRAINS. 

Tout  l'intervalle  de  125  milles  entre  Sudbury  et  la  partie 
la  mieux  connue  du  district  du  Huronien  primitif  n'ayant  pu 
être  examiné  en  une  seule  saison,  nous  choisîmes  pour  notre 
étude  une  succession  de  cinq  petits  terrains,  assez  peu  espacés 
sur  cette  longue  distance,  pour  que  l'on  puisse  bien  établir  la 
comparaison  de  la  formation  d'un  terrain  avec  celle  du  suivant. 
Les  positions  relatives  des  terrains  sont  montrées  à  la  fig.  2. 
En  procédant  de  l'ouest  A  l'est  ces  terrains  sont  nommés:  Bruce, 
Blind  River,  VVhiskey  lake,  filspanola,  Round  lake.  Les  in- 
tervalles inexplorés  entre  les  étendues  Bruce,  Blind  River  et 
Whiskey  lake  sont  seulement  de  10  à  15  milles  respectivement, 
et  leur  corrélation  fut  facilement  établie.  Une  interruption  de 
27  milles  sépare  les  terrains  de  Whiskey  lake  et  d'Espanola, 
mais  elle  fut  en  partie  comblée  par  des  observations  géologiques 
incidentes   le   long  du   chemin   de   fer   Canadien   du   Pacifi(iue. 
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Penagc  ^"  ""'  '^"'^'^  '^'^  '^'  ^^"'-^Sie  riveraine  du  lac 

Z^'"  •"•'■^'f  .sommaire  de  la  géologie  du  chacun  de  ces  terrains 

np.mx   traits  do  structure   de   chacun    sont    représentés   d'une 
manière  graphique  dans  la  fig.  3.  '  ''^■^^"''■"   ^  ""«^ 

Le  terrain  Bruce. 

Hn  assemblage  de  schiste-hornl,Iendic,ue,  de  lave  amy.da- 
lo.da!e  schisteuse  et  d'autres  matières  ignées  constitue'"  plus 
VU.UX  groupe  de  roches  de  cette  .one.  Il  est  p.^n  t"  par  un 
gneiss  granitique  appartenant  au  massif  hathoITticue  qut  s" 
en  I  sur  une  longue  distance  ^  Test,  le  long  du  lac  Huron.  Ces 
chistes  et  gneiss  granitiques  forment  une  hase  cristalline  su 
1  que  le  repose,  en  discor.lance  prononcée,  un  manteau  le  c^n 
glomera t  de  quart.ite.  de  grauwacke  et  de  calcaire,  de  ,  2  ooo 
P.eds  d  épaisseur.     Le  manteau  sé-dimentaire  est   le   Hu  oS 

p^-s::: '^-^  ''''-''-  -"'  '^-  œnvenai„emei^;;;:;:ii: 

Les  sé^liments  huroniens  sont  séparés,  par  une  discordance 
en  série  inférieure  et  série  su,xrieure.     Ils  ont  été  repliés  en  un 
.as.sin   synclinal   qui   s'étend   du    nord-ouest    au    sudt       Les 
versants  ,1e  ce  bassin  plongent  à  .SO  degrés  ou  moins   et  ils  on 
ete  relativement  déplacés,  d'environ  5.000  pieds  ver  iJal « 
j   cause  d  une  faille  considérable  qui  s'étend  le  long  du  fond  du 

^^de  ;;:r    r,'"""""'"^  ^^  P^-huronienn.^  sont^  't^ 
ca  ces  de  dykes  et  de  massits  de  diabase.  et  la  diabase  est  elle 
même  coupée  par  de  petits  dykes  de  diabase  à  cl  "ne    la  plus" 
jeune  roche  du  territoire.  ouvine,  la  plus 

On  ne  rencontre  pas  de  contacts  non  dérangés  entre  la  base 
des^çdiment.  huroniens  e,  les  roches  cristallir^s  sou^a  enS 
dans  le  terrain  al  étude,  mais  on  les  trouve  juste  en  dehors  de 
a  carte.  s.ir  quelques  petits  ilôts  du  lac  Huron,  trois  milles  à 
1  est  de  Thessalon.     Là.  un  conglomérat  de  base   repose^ur  un 

Hisc  et  r,eith  ont  de-crit  comme  suit  le  contact  de  ce  congio- 
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mérat  avec  les  roches  sous-jacentes:— "RejMsant  sur  ce  com- 
plexe" («raniU-.  gneiss  et  schiste  intercalés)  "l'on  trouve  un 
gros  conglomérat  de  galets  oui  diffère  radicalement  en  caractère, 
des  pseudo-conglomérats  du  I.aurentien.  Les  cailloux  et  les 
galets,  au  lieu  d'être  très  distancés,  sont  étroitement  resserrés 
ensemble.  Kn  dedans  d'un  très  petite  space.  un  yard  ou  une 
perche  carrée,  l'on  peut  trouver  toutes  les  variétés  de  matières 
qui  se  présentent  dans  le  Complexe  de  base,  c'est-à-dire,  plu- 
sieurs phases  de  schiste  cristallin,  de  gneiss,  de  granité  et  de 
gneiss  graniti(|ue.  Sur  l'une  des  îles  dans  lesquelles  le  contact 
fut  (3hscr\é,  la  ligne  de  séparation  est  parfaitement  définie 
mais  irrégulière,  se  pliant  en  un  endroit  à  un  angle  de  50°.  Ht 
à  certain  endroit  la  foliation  des  gneiss  granitif|ues  se  redresse 
presque  h  angle  droit,  contre  la  ligne  de  contact.  Ce  contact 
a  alors,  tous  les  caractéristicjues  d'une  discordance  par  suite 
d'érosion.  Sur  la  .seconde  île.  au  lieu  d'une  ligne  de  contact 
bien  distincte,  entre  le  conglomérat  et  le  Complexe  de  base,  il 
y  a  une  gradation  apparente,  et  le  changement  se  présente  .làns 
l'espace  de  5  ou  6  pieds.  Ici  le  gnei.ss  granitique  solide  a  été 
premièrement  brisé;  puis,  en  remontant,  les  fr.igments  an- 
guleux ont  avancé  un  peu;  en  remontant  encore  davantage 
ils  se  sont  arrondis  et  se  .sont  mélangés  avec  des  matières  étran- 
gères, jusqu'à  former  un  conglomérat  à  blocaux,  letiuel  est, 
sous  tous  rapports,  comme  celui  déjà  décrit".' 

I.e  conglomérat  de  base  n'est  pas  très  épais  aux  points 
examinés  dans  le  terrain  Bruce,  et  il  pa.s.se,  en  montant,  dans 
1,500  pieds  de  quartzite  blanche  dont  certaines  p.irtie-  ren- 
ferment des  lits  minces  de  conglomérats  formés  de  cailloux, 
de  (luartz  blanc  et  de  grès.  La  quarlzite  est  surmontée  par  à 
peu  près  60  nieds  de  conglomérats  au-dessus  desquels  il  y  a  150 
pieds  de  calcaire  impur  et  siliceux.  Les  parties  inférieures  et 
supérieures  du  calcaire  consistent  en  couches  tantôt  calcaire 
tantôt  sableuses  de  }  de  pouce  à  2  pouces  d'épaisseur,  mais  le 
milieu  est  moins  siliceux  et  les  lits  de  calcaire  ont  de  1  à  4  pieds 
d'épaisseur.  Kn  quelques  endroits  le  calcaire  est  >uivi  p.ir  une 
grauwacke  schisteuse  et  bien  stratifiée.     Les  contacts  de  cette 
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Kraiiwarkc  avec  les  formations  sus-jarentes  et  sous-jacentes 
sont  ici  partout  cachés  par  le  sol,  ni.iis  au  terrain  du  Whiskey 
lake,  ce  fiui  est  pris  pour  la  même  K'rauwacke,  fut  trouvé  gisant 
en  concordance  sur  le  même  calcaire.  La  grauwacke  est  l'étage 
plus  élevé  de  la  série  du  bas  Huronieii  trouvé  d.ms  Bruce. 

Sur  le  lot  2  concession  IF  du  canton  d'Aherdeen,  le  calcaire 
de  la  série  inférieure,  qui  plonge  à  50°  sud.  est  surmonté  par  un 
conglomérat  portant  des  morceaux  anguleux  et  ronds  de  cal- 
caire et  de  cailloux  bien  arrondis  de  granité,  de  gneiss  etc.  Le 
contact  est  légèrement  irrégulier  et  le  conglomérat  repose  sur  le 
lit  épais  du  milieu  de  la  formation  calcarifère  ce  qui  indi(|ue  que 
la  partie  supérieure,— la  partie  siliceuse— a  été  autrefois  érodée. 
A  d'autres  endroits  ce  conglomérat  de  base  de  la  série  supérieure, 
repose  sur  la  grauwacke  ou  l'étage  quartzite  de  la  sé-rie  infé- 
rieure: ainsi  il  y  a  preuve  de  discordance  considérable.  Néan- 
moins, les  contacts  exacts  sont  rarement  visibles,  et  même  l'exis- 
tence d'une  solution  de  continuité  n'est  guère  appréciable. 

Le  conglomér.n  de  base  de  la  série  supérieure  est  de  50  à 
125  pieds  d'épaisseur  et  passe,  en  montant,  dans  de  600  à  800 
pieds  de  (luartzite  blanche.  =  otte  <iu-irtzite  devient  foncée  et 
argileuse  au  sommet,  et,  dans  une  épaisseur  de  200  pieds,  elle 
se  confond  avec  ce  que  l'on  appelle  la  formation  supérieure  du 
conglomérat  ardoisier.  De  fait,  c'est  une  alternance  complexe 
de  grauwacke  finement  laminée  et  de  conglomérat  à  grauwacke. 
La  succession,  telle  qu'observée  au  nord  du  lac  Rock,  est  démon- 
trée à  la  fig.  3.  A  cause  de  son  caractère  lithologique  distinctif 
et  de  sa  forte  puissance  (2,600-3,000  pieds)  cet  étage  a  une 
importai!, c  considérable  pour  établir  la  corrélation  des  suc- 
cessions dans  les  différents  terrains  à  l'étude. 

Le  groupe  de  conglomérats  ardoisiers  supérieurs  se  termine 
en  une  grauwacke  laminée  q,;  diminue  imperceptiblement  en 
200  A  300  pieds,  et  devient  une  (juartzite  impure,  rouge  sombre 
formant  la  base  de  la  grande  formation  de  quartzite  supérieure 
<  .tte  quartzite  a  5,500  à  6,000  pieds  d'épaisseur,  elle  est  d'un 
rouge  so"ibre  et  impure  à  la  base,  mais  elle  passe  dans  un  in- 
tervalle d'environ  1,000  pieds  ;\  une  <iuartzite  blanche  qui  de- 
vient encore  plus  pure  vers  le  sommet.  Au  milieu  de  la  for- 
mation, la  quartzite  blanche  renferme  des  lits  de  conglomérats 


formés  de  cailloux  bien  arrondis,  de  fjiiartz  blanc  et  gris  et  de 
jaspe  rouge  et  de  (juartzite  blanche.  I.ogan  et  Murray  consi- 
dèrent ces  différentes  étapes  de  la  (juartzite  comme  des  forma- 
tions distinctes,  et  les  appellent  fiuartzite  rouge,  conglomérat 
de  jaspe  rouge  et  (luartzite  blanche,  mais  cette  subdivision 
nous  paraît  arbitraire  et  susceptible  d'obscurcir  le  fait  (lue 
tous  les  trois  représentent  un  processus  de  dé|K)sition  continu. 

l.a  ([uartzite  blanche  passe  graduellement,  en  montant, 
dans  700  pieds  de  (juartzite  de  nature  siliceuse  finement  rul)a- 
née  dont  les  gisements  individuels  ont  presciue  12  {M)uces  d'é- 
paisseur et  sont  de  couleur  grise,  j;ume,  verdâtre  ou  blanche. 
Cette  (|uartzite  constitue  l'étage  le  plus  élevé  de  la  série  supé- 
rieure qui  se  présente  dans  Bruce,  mais  I.ogan  et  Murray  ont 
signalé,  au-dessus  d'elle,  une  quartzite  blanche  de  1,500  pieds 
d'épaisseur,  200  pieds  de  pétrosilcx  jaune  et  de  calcaire  et 
400  pieds  de  quartzite  blanche. 

La  diabase  qui  s'est  introduit  dans  toutes  les  formations 
est  probablement  du  même  âge  généralement  (jue  les  roches  in- 
trusives  semblables  des  districts  de  Cobalt  et  de  Sudbury. 

Le  terrain  de  Bhnd  River. 

l.a  grande  faille  (|ui  traverse  le  terrain  Bruce  se  continue 
aussi  à  travers  le  terrain  de  Blind  River  et  repose  parallèlement 
au  lac  Huron  à  une  distance  de  \  mille  à  2  milles  de  celui-ci. 
Comme  au  terrain  Bruce,  le  côté  sud  est  soulevé  de  plusieurs 
milliers  de  pieds.  Les  roches  réunies  le  long  de  ce  grand  plan 
de  déplacement,  sont  si  différentes  qu'elles  reciuièrent  une  des- 
cription plus  ou  moins  indépendante. 

Au  sud  de  la  faille,  le  gneiss  granitique  du  terrain  Bruce 
(ou  granité  Killarney)  se  continue  vers  l'est,  dans  ce  terrain. 
Ici  il  contient  des  bandes  et  des  massifs  angulaires  de  gneiss 
hornblendique  noir  qui  représente  probablement  des  inclusions 
du  complexe  igné  que  l'on  trouve  à  Thessalon.  .\\i  lac  Dean,  il 
comprend  aussi  des  petits  amas  de  schistes  hornblendiques 
finement  cristallisés  dans  li-s(|uels  les  plans  de  litage  originaires 
sont  encore  visibles.  Sur  la  partie  orientale  du  terrain,  à  l'est 
d'Algoma,  il  y  a  aussi  une  série  épaisse  de  schiste,  de  quartzite 
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l'a.hc.l,ti.,u..    injcté   ,la„s    une    plus  '  vl^    ;  ".^^  r""'""' 

côt.  sud  .U.  ,a  faii,.  „.ai.  toujour;:: p  ::.;.;, ^soT;^^  '" 

mena,  ,1s  son,  .omplètomcnt  renvorsés  c-t  en  rë  -,  L    .' i         '-" 
av..  le  gran.te  et  les  sécli.nents  antérieurs  ""^""^ 

.ran;^"::;:';^t^'^;:^,^n -'-""-  -^  ^^''^^--^^-  -  -^ 

plus  récentes,  e„  .;i:c;.n^r^      ^  ,  'H!;'^^  f""^-'^'- 

est   c..n,p,,née  'j  J^r^  S™  'Z:J:-TZ  ^f"^^'^ 

n.ent  renversés  .ol^:: :::^:Z1  H  T  ^^  s'  '7-^f '^- 
œtés  de  la  faille  <le   dvL-..   ,.,   i    i  '  "*■  '^^  ''^ux 

dans  [Jrtn-e.  '     '.    ss  n^  v         r   "'"  "'T'''  '''^  '"'^^"^^'  ->"""- 
.  <  lu  aliissi  nt  <  e.s  sédiments  et  la  hase  cristalline 
I-es  sedmients  f|ui    .urm,.ntent  la  base  crist  .11  ,.         .     - 
pares  par  une  discordance  en  deux  sériel      /  "'" 

fcTieure.   comme  ..ans    Hru.e    et   d    ,       i,       ■^"P*'"^'"''^'  ^''  ''i"- 

es.  .-:.s,ue  la  mente  „uo  aLi.  izt';^:,:-::^:;^ 

fac-e  de  «ranite  .lécom  ^."  :^;::J:^2:'''   ""   ""^   '"'■ 
Rraduellement,  en  m.Jtant.  da^s"'"'    Z  ::':;::^Z  '''''' 
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qui  varie  très  peu,  in  c.irartère  lith()l()j,'i(|ui-,  (li>  cet  endroit  en 
montant:  les  seules  variantes  sont  <|uel(|iies  lits  minces  (ie  con- 
glomérats [K.rtant  des  railloux  usés  de  qu.irtz  blanc  et  gris  et 
environ  ISO  pieds  de  (piartzite  grise  foncée  finement  grenue. 

A  part  d'un  seul  endroit,  c'est  le  seul  étage  de  l.i  série  in- 
férieure (lui  survécut  à  l'érosion  pré-cambrienne  subsé(|uente. 
Sur  les  côtes  du  lac  Huron,  un  mille  A  l'ouest  de  Blind 
River,  queltiues  pieds  de  calcaire  siliceux  rubané,  comme 
relui  de  Bruce,  restent  encore.  Cv  vestige  de  calcaire  est  directe- 
m.  t  surmonté  par  60  pieds  de  conglomérats  portant  de  nom- 
breux cailloux  calcarifères.  I,es  deux  formations  sont  ici  de 
champ  et  le  plan  de  contact  varie  légèrement  d'avec  le  plan  de 
litage  du  calcaire.  A  divers  points,  sur  le  lac  I.auzon  et  le  lac 
des  Mont.tgnes,  le  conglomérat  de  base  de  la  sé-rie  supérieure 
surmonte  la  (|uartzite  d'en  bas.  La  ligne  de  crmtact  est  légère- 
ment onduleuse.  Le  conglomérat  est  de  60  à  125  pieds  d'épais- 
seur et  consiste  généralement  en  gros  cailloux  ronds  (jui  ont 
jusqu'il  deux  pieds  de  dimaètre,  en  granité,  gneiss,  schiste, 
schistes  cristallins,  conglomérats  grauwacke,  quartzitc  et  autres 
roches,  mais  jamais  calcaire.  Le  fait  est  (jue  les  fragments 
de  la  série  inférieure  sont  nullement  abondants  mais  souvent 
anguleux  ou  imparfaitement  arrondis. 

Le  conglomérat  de  base  t,^  la  série  séd.imcntaire  supérieure 
passe  en  montant,  dans  500  à  600  pieds  de  quartzite  blanche  la- 
quelle, i\  son  tour,  passe  à  un  complexe  de  conglomérat  schis- 
teux comprenant  la  même  association  de  délits  que  dans  Firuce, 
sauf  que  l'ordre  et  l'épaisseur  relative  en  sont  notablement  dif- 
férents ainsi  que  l'indiquent  les  colonnes  de  la  fîg.  3.  I,e  plus 
bas  des  étages  du  conglomérat  schisteux  est  un  conglomérat 
massif  caillouteux  consistant  en  galets  et  cailloux  et  d'une  grande 
variété  de  roches  maintenues  ensembles  par  une  ma,.rice  de 
grauwacke  de  texture  variée,  ("e  conglomérat  a  600  pieds 
d'épaisseur  et  p  issc  en  descendant,  à  la  ([uartzite  sous-jacente 
dont  l'épaisse'. r  -st  de  20  pieds.  La  coupe  du  conglomérat 
de  Blind  River  comprend  aussi  40  pieds  de  calcaire  impur 
entrestratifié  avec  des  couches  siliceuses  minces  que  l'on  ne 
trouve  pas  dans  Bruce.  La  partie  supérieure,  près  de  la  grande 
faille,  est  si  tordue  et  plissée  que  Ton  ne  peut  obtenir  un  mesu- 
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f^e  Urrain  de  IVhiskiy  Lake. 

l-a  sijrccssion  la  plus  cDmnlAf..  ,.f  i 
forn,a.i„ns  ,Ie  ...  t.-rr  in  s.     ^r  ''' ">'"n'^ '"nil.li.,u..e  des 

voisinage-  et  elle  .st         r     r  "  ''^'"'  '^'  '•""""   '  »^  ^"t  au 
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verts.     Par  «  nïï"^^  ^  '""  '^  •^""^■^  ^^'^'^^  ^'  '-  -'-te 
'ies  roch..  s..!,::    :  :;:      ,    ;;Z'"'   Pf:-'--nnien   .-..rnprend 

jeune  granité  bath..      ;,";:"■ '",;'?''  ''^''''  "'  ""  P'^ 
huroniennes  affleur...  .^ï   ;,      r^  f  "^  alimentaires 

pente  ,n„n..clinale  .,ui  repose    1    "  e    .•„     /:rr"^  """  ''""- 

mér.^^denvirr75        ,^^"S'""  '"'  "  '""  '^"^  '"^  "'"«'- 
pierres  vertes  et     utr  '  ^P'^'^*^'"'-'  ^'""posé  de  granii..,  de 

schisteux.  îïnrr^sr  jw^oiir-^c- '""  r'""--'- 

hal,ituel!em..nt    sépar.'-    .lu    eraniN  ".nglomérat    est 

pouces  ou  ..ueMe^piedJdaSn^rgS:  .^^  '"-'""^^ 
passe  .mperceptible.nent.  en  descendan  (da'^  ^TT'"'  ""' 
a   un   granité   intact.     L'on   peut        .;' '"''"-^  "'  "*  ,^ '«  P"ures), 

granité,  quelques  fissures  relies  T'.rï"  '^'"r"'"'  ''^"■''  '^ 
«  l'arkose.  à  la  base  de  rZ  ^  ^'^^..se.     I,..   œnglomérat 

discordanc  u  un"  u  e  ,  '  """'"/-'  '"'''■*^"^^'  ^«^"-"^  ^'" 
terrains  de  Bruce  et^Bld  rTv""''  t""'"^"  ">"""^'  ^'^^  '- 
formation  supérieure  est  en  l'  P'""'"^  Principale  de  la 

«ros  grain.  A  "d^ILr  ^aTlSt  S^'f^  ^'f^^^  ^ 
en  contact  aigU  et  presque  en  discordance.  '         '''  "'"^'""'^'^^* 
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La  partit-  iiif^riiuro  lonsisto  en  gros  gakts  prlivipaU-nu-nt 
de  graiiiU-,  intercales  dans  l'arkose,  lUai.s.  V{•r^*  le  -.onimrl,  la 
matrifi-  (Icvit-nt  plus  fini-  et  plus  comnii-  une  Krauwackc-  tandis 
que  les  fragments  intercalés  diniinuent  <ri  nonilire  et  en  uros- 
seur.  Aucun  bon  affleurement  ne  fut  trouvé  nionlr.mt  l.i  sut - 
cession  inimt''diate  au-tiessus  tle  ce  secontl  conKlonit'rat,  mais  il 
est  prol)al)le  (|u'il  passe  en  montant  ;"i  une  urauwacke  de  t|ueli|Ues 
pictis  tré[)aisseiir  qui  supporte  150  pieds  île  calcaire  ^ris  renfer- 
mant lies  strates  siliceuses  minces  ilans  ses  parties  sup'-rieures 
et  inférieures,  mais  <|ui  est  pres(|ue  pur  tlans  la  partie  jirincipale 
ilu  milieu.  Le  caltaire  passe  en  concordance  A  .?5()  pieils  de 
grauwacke  ^ris  |iâle,  bien  stratifi/e  et  (|uel(iue  peu  calcarift'Te 
cntrestratifu'-e  par  entiroits,  avec  tU;s  lits  plus  quartzeux.  La 
grauwacke  est  suivie,  ct)nforménient.  par  50-75  pieds  tle  calcaire 
trempé  à  rouge  et  très  impur,  en  lits  partant  tle  18  pouces  à 
plusieurs  pietls  tl'épaisseur  et  alternant  avec  tles  couches  tle 
grauwacke  siliceuse  de  4  pietls  t)u  plus  tl'épaisseur. 

Le  calcaire  tournant  au  rouge  et  la  grauwacke  st)us-jacente 
présentent  plusieurs  traits  saillants  tiui  suggèrent  IVxistence  de 
ct)ntlitions  sub-aériemies  pendant  la  formation  des  tlépt'its.  La 
grauwacke  comprend,  à  environ  40  pieds  au-dessus  tle  sa  base, 
une  brèche  faite  uniquement  tle  fragments  de  cette  forma-ion, 
et  fie  calcaire.  La  grauwacke  et  le  calcaire  tlu  haut  sont  aussi 
couiH'es  par  de  nombreux  dykes  ou  fi.ssures  bien  définis  tle  6 
à  15  pouces  de  large,  remplis  par  tle  grt>sses  quartzites  impures 
ou  des  ctmglomérats  tins.  Ces  tlykes  de  tiuartzite  send)lent 
être  très  répandus  et  suggèrent  une  exposition,  sur  une  vaste 
étendue,  de  la  formation  qu'ils  pénètrent,  aux  agents  érosifs. 
Xéanmt)ins.  le  calcaire  et  la  grauwacke  :;ont  en  ct)nct)rdance 
avec  les  formations  atljacentes  et  maintiennent  une  épaisseur 
uniforme  le  lt)ng  tle  leur  borilure  qui  affleure  sur  ttjui  le  parcours 
exploré  de  5  milles.  Il  ne  semble  donc  pas  encore  (ju'il  y  ail 
nreuve  convaincante  de  disctjrdancc  importante  au  sein  de  ces 
formations. 

Le  calcaire  supérieur  passe  par  15  pieds  de  grauwacke  et 
de  quartzite  impure,  à  une  quartzite  feldspathique  blanche  tle 
1,100  pieds  d'épaisseur.  Dans  la  plupart  des  endroits  il  termine 
par  une  discordance  entre  les  séries  inférieures  et  supérieures, 
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t-n  lits  ,-pais  ,1,.  ,aill,.,|ï  r.m.l     .1,  ^'r..tih.<.  .t  (onsistant 

itf   Kr..s  icrc.       A  ir      "  "'"'"'  '""  '''"  '"^  ''''  •l"•'■■•^- 

«ncecl.KTèsKrisf,,„.c^ouc|..Knu,w  «Zr    .  7    "'"'    '"'- 

I^a  pmnr  ,|uil  y  ..  ,|isrnr,   .n  .  •'"  """^•'■•'"-  f-H'^-s. 

s^Tios  est   .  .M  lu.  n  ''""■•■  '"  7'"«''"^«'--.  H  h.  l.a.s.s 

li- .onKlomérat  renient  ,1    //  '"''"'"'"   '''"'-i-'«''"H-: 

de  la  cuart^ite  e,  •  .  1'  T  i'""""'^-  ^"^  '''"  ^-''^'^  ^'^'""-"^ 
du  o.nglo,n,>at  •  frL";^!  "  T'"^-'"'""'^  ^•'  '-  'i-it-s 
des  séries  inféricu  le  n  M •  r '  "  '""""**  '^'''  '"rmations 
entre  elles.  '    Parallehsn,e    ,,ue    celies-ei    p„sscMent 

Le  terrain  Espanola. 

nés  2::':^;''Z:!!Z  ";'"  "^  ^"■^^■^^■""^  Pr^^a^hrien. 

trouvée   d.uis   les   terr.ins  \^l  ■   '' /'"^^■^'"^'    '•'    succession 

"  y  a  .1.UX  sert  H  lu'^;:  T'^  11'  '" -'^'■'  ""  ""'"'"^^• 
du  lac  Uhiskev  -/nu,  '"""'''•'"*  "'  '"^'"^  des  terrau.s 
""•"tant.  ,!e  c.uart'fte     "n  '    "-   "'  '''T'^''  '^"  '''  '«-  ^>" 

calcaire  in^pu^'CL  '  rZ::::\;;^7^'  ^T'  ^^"'^■^"■'•^• 
supérieure,  et  la  série  sum-re-r?  ^  formation    quartzite 

.ui  repose  en  discorl^ ^ ^Sri^r  ^'V  'l""""' 
'i-es  rocHes,  il  y  a  une  série  rorte..;;;^^ :;  ...l:^;;;:— 


.?  wiv^ç"•..■^%i'■:->« 
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tiK'i.imorphisi'c  ,U-  uraiiw.icki-,  ili-  hrhi>tf  .iriloi-iir  it  <li-  (|u.irt/iti', 
<|iii  ne  m.in(|iH-  |)a>  de  contimiitr  d.tn-  l,i  x'ric  Sudl.iiry  du  <lii. 
tri.  t  de  Siiilluirs.  la  iiiajrurf  partie  du  nlii-H'  ardoi^ier  «'t 
df  la  urauwarkf  f^t  rii  ri^lallis»'-»-  iri  niiia-M-hi^ti-H  tt  sthi^tcs 
hnrnliltndii|ut>  rara(  trriW^  pu  uni'  s<  hist<t>ii<'-  \«rtiialf;  i-t  df 
nuiiu'  If-  «luari/iio  -mit  plu»  nu  moin-  (  haiiK^^'o  m  mIusH-s 
•('•rii  iii(|ur-  nu  nx  hr  «|u,irl/(UM-  ma— i\c.  I.f>  cdutaits  immr- 
diat-  (>l)-tr\t'>.  ciif,  ,(•-  n.iho  m  I,.,  NÔlinun'  olus  jaunes 
étaient  I..US  de.  (drilarl-  de  faille;  mais  à  un  <  iidniit  où  ik 
affleuraieiil  ;,  nu  in-  de  10  picU  run  <!,■  l'autre,  la  (|uarl/itc 
i\  la  l.aw  de  ,a  plu-  ha—e  de-  deuv  plus  jeune-  >éries,  est  ini 
arkose  pariiiuiier,  extrêmement  ridie  en  mim'Taux  Innées  (|ui, 
il  est  |M)s>il)le,  dérivèrent  du  micaschiste  snus-jaccnt  de  la  st'Tie 
Sudluiry  par  le  même  phénomène  de  dèsaurénation  (|ue  eelui 
'ar  lc.|u<  I  l'arkn>e  de  hase  des  terrain-  de  Whisk.'V  Iake  et  de 
Mlinil  Kiver,  dériva  du  uranite  sous-jaeent.  Il  n'y  a  pas  de 
Kranite  dans  le  terrain  Kspanola,  mais  le-  st-diment-  fortement 
métamnrphist's,  (  oiisidérés  dimme  série  Sii<|l)iiry,  continuent 
vers  l'ouest  le  lorii^  du  chennn  <le  fer  Canadien  du  l'aciti(|ue, 
où  ils  sont  iH'iiétrés  par  d'i  gr.mite. 

/  (■  lerraiii  du  lui   Rond. 

Oes  rnciie-  cri-tallines  et  sédimentaires  -eniMahles  à  celli'S 
précitées  apparaissent  aussi  dans  ce  terrain,  mai-  n'offrent 
pas  une  bonne  couim"  Kéolo^;i(iue.  I.a  particularité  l.t  plus 
intéressante  est  un  contact  éruptif,  liien  expos<\  de  i^ranite 
l)atholiti(|ue  ,i\cc  une  épaisse  formation  ;iuari/ito-feldsp.ithi(|uc, 
la(iuelle  est  en  continuité  .\\w  rétame  arkose  de  Coppir  Clifif 
de  1,1  -érie  Sudl)ur\-,  et  il  est  pres<|ue  assurcmeni  son  è(iuivak-nt. 

Ac  terrain  de  U'anafritei. 

Afin  de  comparer  i  onven.ililement  les  succj'ssions  trouvées 
dans  les  zones  (|ui  ont  été  décrites,  avec  celles  du  Sudhury  et 
fie  fohalt,  nf)us  donnons  le  sommaire  suivant  de  la  succession 
trouvée  près  du  lac  Wanapitei  la(]uelle  représente  assez  les 
deux  districts,     lu  compte-rendu  plus  complet  est  donné  dans 


ïïm:  ^^BT'-iaBi»  •Tflinèj 
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I.-  R..pp..rf  somm.iir..  ,|..  |..  C„mm\W,.,u  K.',.I..Ki.|Ur  |')|  <  F  . 
W  pr...lM.o„h.„„..  ...„.iM..  ..„  .,„  .,„.,..„  ...,n,.lc.x..  .1..  .hi.,; 
K  .  .„..  .ornut.,.n  ^,m„m.  ,r..rk,.M.,  p,.,t,al,l..n,..n,  „Iuh 
J  "  -,  "ormano,,  (  „,,,«.  (  li„  ....  ,..  ,•.„,  Nu.lt.urv..  1,.,  Lx 
é      .,..„... h,..>   ,..,r   un   M...i>.  Krani.ù.u...      I  „..  h/tù.  ^nlin  -n 

i,;,    :7'"''''r   '^■"''  *'''''•'''''*•''' •'^"  ''' '«■  >ur.,H..   f,-r,  . 

m.nt  .HK  ....      .\.u,nu-  .uu.h.  ..u.ur.-..  ,!.•  I..  m  rir  (  .,|.„l,  n.  Un 

';»"«;"'-  '!.•  . .;  ..rrain,  n.ai.,  ,..|  .,u'i,„li.,u.-.  à  la  ,i,.  ,,.        .      .m 

';FM.>M.ur  ,..,al..  .1..  „n.lMM..„u.n,    l,im  „k.,|.  ....,,,i,  ..,„      ,"", 

I.     I."     V.anap.t...    ,•,    (  ,.|,al,,    ,„n,M.„,    un.    .,uar./i,..    .iH.,,,,.. 

autr       ..lonrus,    reim-s.,,,,,,.    rin.,.rtituci,.   ,,uan.    .u,s    .'nns 
-"  HKu.  non  „uant  A  lor.lr.  ni  à  la  manW..  ,ic  11  ! 
I  c^'IMn.-  ..monts  ...  .,..  ,|vk..  .I.  .lial.a..  nualn.snu  ^  .^ 

CORRfj.ATlON   IJKS  TKRKAFNS. 

yudks    formations   ,lans    les    zones    .j.Vriies    .loivent    être 
con..,,,.r,...s  .onmK-  .•■.,uival..n,..s  et  c,u..||e  eM   limportan  e  ,  e 
n  .•rrnpt.ons   produites   par  érosion,   ou   des  dis.o  da  k's        . 
m  e.-r.„n,H.nt    les   successions  .'     l'our    ré.K.n.Ire   avec   certitu 

Kelnt       ffi  '•^'■•^^•''■res  Inholo^iciues  des  formations  rhan- 

orm     ■        T!"""    ''""''•"^^■-     I-    formation,    su  tout    le 

lir  "  '•'"""'  successifs.  ,,uoique  l'usane  indépc-n- 

district  du    iuronu,:   primitif  ou  au   voisinaKc.     Dans 
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la  plupart  <!.>  v.i^  il  |„i  imiKmMi.l,-  ,|i.  v.rilur  lillioloKi'pi.n).  iit 
ruI.'Mtiii'  .!.■  '  .rm.(li...is  M'ml.i.ihl,-,  ,|.,tis  I, -  ilitJrr.nt,  t.Tr.tiiiN 
l'ri  '■•tirininani  >i  .•ll,>  ont  i-tr  pmr.jc's  uu  suivie,  ,lan,  .  I.a.|ii(' 
ca»  par  ilrs  suct v^i-ion"»  .l'aiHrf.  lormaiinn-,  ,.  mhlal.lf^ 

l.i's  lirrains  (uiiMs  funnt  <  Iioîm^  priniipilcmnii  ,|,,it-,  !<■ 
but  (loLlfriir  .|,>  surissions  ..,„. pleins  ,|,.  s.,|i„„.„t,  hiiruni.ri-. 
et  «frlablir  i  .iiuciiahjcmcnt  I,  ut  .  urrrialii.n.  Il  fui  liitiiiAt 
n.iislali'  (|u<'  (vs  terrains  .■taifiit  apl.-s  ;,  ."tn  nlaii\.-in.-ni 
pauvres  ,ii  r...  lies  sédirueutairis  pri'-liun.ni.ntu-s  et  «inuiif 
<nrr.'I.ili.,n  ('Kalrrn.nt  l.„i„„-  ,|,.  ,  ..(t..  ,|,-,i,i,re  .um|H.rlail  le 
<  hoix  et  l'étu.le  (I  une  se,,„i,|e  ,  haine  <le  terrains  ronleiiaiit  di- 
Ixtnnes  suf,-.>si„ns  pré-hun.ni.  unes.  Cnn^r.iuernnient  la  r..r- 
rt'lalic.n  suivante  des  sédiments  pré-hun.ni.ns  et  des  nnlifs 
ignées  associées  à  eux,  est  |tr.i\  isoire  it   ill((Mnpléle. 

Les  prindpales  sul>divisinns  sonl  luuM.lérées  p.ir  ordre 
asicTidant.  eonune  suit: 

f.f  Pn'-lfiironifn. 

I.es  rel,:  ions  générales  «•xistani  inlre  les  ro.  lies  pré-liu- 
ro"-  Mnes  <lans  chaïun  des  terrains  à  lélude  [Muvent  se  résumer 
coninie  suit: 


Bruce. 
r.nciss  Kranitiipie 

(Killarnevl 
("(intact  éruptif 
S<-histt's  verts 


Rspanola. 


Sédiments  métamor- 
phi(|ues  (série  Sud- 
bury) 


Bliiul  River. 
<  aieiss  granitique 

'Killarney) 
l  un  tact  éruptif 
Sédiments  métanior- 

plii(|ues. 

Round  Lake. 
(■nciss  ){raniti(|ue 


Contact  éruptif 
Arkosc  ("opper  Clifï 
(séri-  Sudhurv) 


Whiskey  !,itke. 
dneiss  uranitifjue 

(Killarney) 
Contact  éruptif 
Schist'     ardoisier 

Schistes  verts 
Watiapitn. 
Cneiss  Kraniticpie  (le 

même  (|u'au  Round 

l.ake) 
Ciiiuact  éruptif 
Arkose  Copoer  Ç\ifi 
(série  Sudljury) 
Schistes  verts 


IS 


On  ne  pc-ut  -.•oncIusivomc„t  ^-taLlir  les  relations  de  Rroupos 
e  n.he.s  auss.  c  .versifiées,  en  apparence  et  en  mo.le  dWi^C 
ue    les   K„e.ss   <le   «ran.tes    l,athoii,i<,ues,    sé.liments   e,    ctm- 
P  ext^  v„k-an.„ues  schisteux  c.n'en  les  suivant  ,1e  place  en  p la  " 
avec-  au  ant  «le  n.ntinuité  „uc.  possil.Ie.     (Vci  n'a  .'.t.--  fai      u   ' 
UU  j.    prescMU   ,,ue  clans  „uelc,uc.s  cas.     I.'..,,    sai,   .,ue   la   s'ÏL 
Suclhurv     (Arkcse     Ccppe-r     Cliff)     setccl     depuis     VVa.pitd 
jusciua..  terra-n  de  Rc.und  Lake.     Des  sc^dinu-nts  col:'^  ^^ 
la  s..r,e  Sudln.ry  se  présentent  en  plusieurs  endroits  le  long 
u   chc.„u„   ,,e    fc-r   Canadien   du    l'aeific.ue,    entre   les    terrains 
Kspancla    e,    de    Blind    River    „,ais    jusc.u'A    plusan,ple        ! 
^   me.    les    fornumcns    scnlina-ntairc-s    prc'.-huroniennes    de    ces 

t's-r^i:;'''''-' -''-'- -  ^-^  i^'-titié.  avec 

I-e  KHc-iss  Rraniti.iue  éruptif  dans  larkcse  Ccppe-r  Cliff 
^  VVanap„e..  fan  partie  du  nume  nu.ssif  ba,h„lili!^ue  He 
n.eme.  le  kmu-.ss  Kranitic.uc-.  prc^-s  d..  Thc-ssal.m,  a  c'.té  suivi  en 
;••"  ."u.tc-  ...r  le.  terrain  de  Hlind  River,  e,  en  toute  prol    ,    i  é 

K  \f  ■  '^'"'"'"'•>'  ^""-i  'iu<'"  l'a  nomme-,  ave..-  K-  l.,,ho 

I>the  Uanapitei  restent   indc.terminc'.es 

I-e    o.mplc.xe    schisteux    du    terrain    Uanapitei    est    diiKe 

pr^-Su.  l,ury.  n.a.s  les  schiste.s  .lu  VVhiskev  l.ake  et  du   R  uce 

ne  sont  c.nnus  e,ue  .-o„„„c.  prc'.-KilIarnev  et  peuvent  être  "oU 

plus  anciens  ou  plus  récents  c,ue  la  scorie  Sudl.ury.  ' 

La  série  du  Hurnnien  inférieur. 

Sur  les  îlots  du  lac  Huron.  juste  à  IVs,  de  Thessalon  et  de 

*'>nj,lom..at    A    la    l.ase,    repose   en    disecrdanc-,    sur   le-   «„eis.s 

d  une    sér  e  con.-ordante.  e,u.   se  ccmfK.se.,  au-dessus,  d\.nviron 

milles  \  I  r  "'■'.'  """*-""  •'■""'•'"  '■'""'■  ^-^'"vvac-ke.  A  lô 
m.lUs.  A  les  sur  le  tc-rram  Blind  River,  il  y  a  une  quantité 
de  c.uartz.te  hlanche  sen.bl.d.le.  de  1.5(„,  A  2,W)0  pieds  ek.  pui  ! 
-nce,  rna-s  faiblement  ccnKloméréc  A  la  base,  elle  re,K,se  cîe  la 
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mr'tne  manière,  i-n  dis(  ordanci-  sur  le  même  Rranite  Killarncy. 
Il  y  a  aussi  un  vestige  énKlé  d'un  cale  aire  siliceux  rui)ané  au- 
dessus  de  la  (|uarl/ite  et  le  mime  ron^lomérat  qui  intervient 
entre  la  ([uartzite  et  le  calcaire,  est  prohahlement  présent  aussi, 
mais  il  est  caché  par  les  eaux  du  lac  Miiron.  La  similarité 
litli()I()ni(|ue  et  les  relations  identiques  au  jjranite  Killari.  ,■  ne 
laissent  aucun  doute  (|ue  la  (piartzite  du  Blind  River  et  le  cal- 
caire au-dessus  sont  é(iuivalen;s  à  la  (luartzite  et  au  calcaire 
de  Mrut-e. 

Sur  le  terrain  Whiskey  l.<ike,  15  milles  au  nord-est  du 
niind  River,  une  (|uarlzite  lilandie  de  1,000  pieds  et  conjjlo- 
mérée  à  sa  base,  repose,  aussi  en  discordance,  sur  une  surface 
de  granité  désaurégé,  proliablement  en  coiitimiité  avec  le  «ranite 
du  Mlind  River.  Klle  constitue  la  hase  d'une  série  concordante, 
composée  dans  l'ordre  ascendant,  de  conj^lomérat,  125  pieds, 
de  calcaire  siliceux  rui)ané,  150  pieds,  de  j,'niuwacke,  .^50  pieds, 
de  calcaire  rouKc  impur,  50  .'i  75  pieds,  de  quartzite  blanche, 
1,100  (lieds  et  de  vestiges  érodés  d'une  grauwacke  siliceuse  sus- 
jacente.  Il  est  évident  (|ue,  sur  ce  terrain  connue  sur  le  Blind 
River,  les  trois  priTuières  form.itions  correspondent  prati(|ue- 
ment,  de  toute  manière,  avec  Ii-s  trois  premières  de  Bruce;  il  y  a 
de  plus,  trois  autres  formations  non  représentées  dans  les  ter- 
rains  Bruce  et   Blind   River. 

Dans  le  terrain  d'Kspanoia,  il  n'y  a  p.i>  de  (;ranite  Killarney 
et  aucun  contact  actuel  n'apparaît  entre  les  sédiments  huro- 
uieiis  plus  \ieux:  m. lis  une  (]u.irtzitc  huronienne  (|ue  l'on  a  [)U 
suivri'  juscju'à  10  pieds  du  >clii^te  pré-huromen  fut  trouvée  en 
discord.mce  a\-ec  cette  dernière  et  elle  était  C(im|X)sée  di'  nui- 
tières  qui  suj;^;èrent  ml  dérivé  de  produits  (lés.i^;rénés  du  schiste 
sous-jactnt.  Cette  (piartzite  est  de  nature  conglomérée  au- 
dessus  de  s.i  l),ise,  et  elle  a  des  centaines  de  pieds  d'éii.iisscur 
comme  la  quart/ite  inférieure  des  ,iutn-s  /oni>.  l'.lle  est  aussi 
suivie  en  concord.mce,  p.ir  un  conj-lomérat.  un  calcaire  siliceux, 
une  urauw.irkc,  un  c.iU.iire  impur  tom-nant  .lu  rouge,  el  une 
épaisse  (|uartzile  hlanche  conune  celle  du  terrain  de  Whiskev 
I.ake.  Les  détails  mêmes,  tels  ([ue  les  dvkes  de  <iu.irl/ile  et 
de  conniomér.its,  ijui  coupent  la  grauw.ic  ke  du  terrain  de  Whiskey 
I.ake,  sont  ré|x''tés  à  l-.sp.mola.      D'.iprès  cette  manier.-  de  voir. 
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-n,  sur  I.  préX.,::;.;'"  "■"  '"^""-"^  -'--"^  «--te- 

Cirauwacke  .silici^usc.  .  ,,, 

Uuart.ite  hlanch.  fel<lspathi.ue(,,uart-  '" 

meSerpent') ,    „,„ 

«-alraire    impur    (Kspanola)'    tournant 

au  rouKe S(V~^ 

Crauwacke  stratifiée  (Kspanola)'.  ,150  '"        ! 

t  alcaire  siliceux  (Brure)^. .  jr^ 

t  onRlomérat  (Bruce)' .,,  ,  „     „ 

Faible  discordance' ^^ 

Ouartzite  blanche  feldspatlii,,ue,  en 
arkose  ou  conj^loménV.  à  la  base 
(guartzite  (Mississagi)^ j  ,000-2.000       « 

2,700-3,840 

?,::,"'■'■, U.T  '"  r"*-  ■■"'■■■ "  >••  "■  ™  ™t  t: 

r™,  Lr.^;:;,  .:;•■:„  ;:  :'i"7'-'""»  ■"■  -■"-•«™i 

-^' ■"»."p™in;;;;™:s:;;;s,;;;-'"^- 

'  Noms  nouveaux. 
Minne^t.î!p^'r^'ïil|'  ;:i^''î7;;'^  •^""    '«P    '-1.  ..„,1  Nat.  Hi.t.  Survey  „f 


DiscordcDue  entre  le  I/uronien  tl  le  pri-IIurnnien. 

I.cs  si'ilimcnt>  huroniens,  des  terrains  à  l'étudi-  surmontent 
le  >,'neiss  Kr.initi(|iie,  les  sédiments  niétamorphisés  ii  le>  schistes 
vert^,  roches  pré-hiironiennes  (|iii  ne  leur  resseml)lent  aucune- 
ment en  ajjparence.  Leur  plon^ement  n'e>t  j;uère  de  plus  de 
45°,  tandis  (|ue  les  sédiments  pré-huroniens  sous-jacents  M)nt 
placés  de  champ  ou  à  peu  |)rès,  et  les  schistes  verts  ont  une 
schistosité  aussi  escari)ée.  Aussi  l'arkose  trouvé  à  la  hase  du 
huronien,  en  diver>  endroits,  est  dérivé  du  pré-lnironieii  directe- 
ment sous-jaceni,  tandis  ()ue  le  con^loniénit,  ({ui  ailleurs  forme 
l'étape  de  base,  (dnlienl  une  grande  variété  de  cailloux  et  de 
galets  de  formations  pré-huronieniie.  Il  e>t  évident  par  consé- 
(|uent,  (|ue  la  discordance  entre  le  huronien  et  le  pré-huronien 
est  positive  et      rtement  marquée. 

Quand  Logan  et  Murrav  exploraient  la  contrée  nord  du 
■  Huron,  il  y  a  soixante  <uis,  ils  furent  impressionnés  par  la 
-semhlance  de  ce  que  nous  ai)pellons  ici  les  roches  huroniennes 
et  pré-huroniennes.  Les  {)remières  sont  des  sédiments  un  peu 
métamorphisées  et  pas  considérablement  plissés,  mais  les  sé- 
diments et  les  schistes  de  ces  dernières  sont  très  plissés,  avec 
plus  ou  moins  de  clivage  secondaire  proéminent,  fortement 
métamorphisées  et  [K-nétrées  par  des  gros  mas-ifs  batholitiques 
de  gneiss  granili(|ue.  La  signiàcation  de  cette  différence  entre 
le  huntnien  et  le  pré-huronien  et  de  la  discordance  entre  les  deux 
fut  ainsi  exposée  l'an  passé:  "La  série  Cobalt  repose  sur  une 
surf.ice  de  roche  cristalline,  mûrement  érodée  et  en  forme  cje 
rH'népIaine  comme  la  surface  actuelle  de  la  région.  lOute 
rim[K)rtance  chronoiogi(|ue  de  l'interruption  e>t  peut  être  i)lus 
apparente,  prè>  de  Sudbury.  où  le  conglomérat  repose  sur  les 
bords  renversés  de  la  série  Sudbury  et  sur  le  gneiss  (\u\  pénètre 
cette  .série.  Dans  l'intervalle  entre  la  déposition  de  la 
série  Sudbury  et  de  la  série  Cobalt,  la  première  fut  atïectée 
par  des  phénomènes  orogéni(|ues,  les  b.itholithes  graniti<|Ues 
s'infiltrèrent  et  les  montagnes  ainsi  formées  furent  réduites  A 
une  pénéplaine.  On  peut  concevoir  une  idée  du  temps  retiuis 
P'  ir  ces  changements  en  considérant  la  région  des  Montagnes 
rocheuses,  où  évidemment  des  processus  an.ilogues  sont  en  pro- 
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in.  J„p,i.: '■;.;;■  Irc;;,''  "■""""  "■""'"■•••■  ""  ""<■ 

.lance  ainsi  o  1,C  a™-  „l|,    |      "'"•  '",  ''""l"'-""   1"  ''i-™- 
relations  -structurales  .Ls  formations  sus-jacc-nte       1,  • 

•sous-jarontes   sont   les   mômes-,!..      "V'"^'^"*^'-~'^''' formations 
sant  l.VVonu.„t  sur  de      u    ■  ^Ts  L"         ""'■    '"'"'"'"^■"^   '•^'f'"- 

deux   séries   inféri iure        [)    n  '  '    '''    •'fP'"-<i^'""ent    aux 

structuraux  de  ia  "Lorc  n^^jr  ,::";:f  ^"1?"  '^  ^-- 
représentés  dans  les  deux  te;rZ  po^a  ^ S  Me  ^"'^ 
cefH-ndant,    l'intervalle,    au    Uhiske  •      ak  .  IT*"""''' 

-in.lre  .,ue  celui  près  de  Sud  W  .;  '  "  :.;;  ^T":"""' 
ncressaire  pour  former  un  dépôt  de  JZo         ^  "^' 

2.740   pieds   d  épaisseur.     Fn    d'ium  ^'-^  .™^-"ta.res  de 

temps  est  si  grand  nu'„n..  t  '"'■'"'■'•    ' '"'^''■valle   de 

«p.s«,n..::^;L^in,:rr:;^:;c:-"- 


/.o  séri,'  du  Huronien  supérieur. 


n,-„mpro„,l  un„„ri  „,.",  fs        <l  apP;.r.-n«    pariioulière. 
a_u«  une  .,an.ac.e  „„,i„,,,  „„  „Z,„J:^;.  Jy^;;^'^ 


H«  hVs'irp,';^;^";","!;!'»'"»"-.  ,.r;,,,,„,,,i„,„ 


laiis  la  réf^ion  k  l'est 


2.? 


ment  stratifiée  consistant  en  couihes  de  grauwarke  ardoisière 
Krise,  finement  K''»^nut'.  d'un  quarantième  ;\  un  rjuart  de  pouce 
d'épaisseur,  <|ui  varient  légèrement  en  nuance  et  donnent  i\  la 
roche  une  apparence  caractéristique  de  lamination  délicate. 
Une  phase  conglomératique  i\v  cette  grauwacke  laminée  qui 
porte  occasionnellement  des  cailloux  de  granité  etc.,  etc. — jus- 
qu'à 8  pouces  de  dimaètri'-  -est  même  plus  caractéristi(]ue  du 
groupe.  Les  seuls  dépôts  des  derniers  temps  comparables  aux 
grauwackes  laminées  et  aux  conglomérats  de  Rrauwackes  la- 
minées sont  les  argiles  stratifiées  contenant  des  cailloux  déposés 
dans  les  lacs  iM)st-glaciaires.  Le  groupe  entier  est  di-  2,6()fV 
.Î.OOt)  pieds  d'épaisseur  et  ses  formations  individuelles  varient 
notalilement  en  épaisseur  et  en  ordre  de  succession  dans  ditifé- 
rentes  parties  du   terrain. 

Ces  roches  ne  ressemblent  point  aux  autres  roches  huro- 
niennes  et  par  conséquent  la  présence,  dans  une  autre  partie  de 
la  contrée,  d'associations  semblables,  si  singulières  en  apparence 
et  de  tant  d'épaisseur,  seraient  en  soi,  une  forte  preuve  de  leur 
identité  Tne  telle  association  de  Kjnglomérats  à  blocaux,  de 
grauwackc  laminée,  de  conglomérats  de  grauwacke  laminée  et 
de  types  connexes,  d'épaisseur  à  peu  près  semblable,  ne  se  pré- 
sentent point  ;\  Wanapitei.  I".n  outre  le  groupe  de  conglomérat 
ardoisier  des  deux  terrains  est  surmonté  en  concordance  par  une 
formation  épaisse  de  cjuartzite.  Cette  quartzite  est  caractérisée, 
dans  cha(|ue  cas,  par  des  lits  minces  de  nature  conglomérée 
formés  uniquement  de  petits  cailloux  ronds  de  quartz  blanc  et 
gris,  dans  une  matrice  de  (luartzite,  la  principale  différence 
étant  la  présence,  dans  Bruce,  de  cailloux  brillants  de  jaspe 
rouge  qui  manquent  dans  le  conglomérat  (juartzeux  de  Wana- 
pitei. La  formation  de  (luartzite  siliceuse  rubanée  lui  sur- 
monte la  (luartzite  de  Bruce  est  représenté  par  un  semblable 
dépôt  siliceux  dans  la  partie  supérieure  de  la  (luarizite  de  Wana- 
pitei. La  ri'sseinblance  de  ("omposition  et  d'ordre  de  sucro^ion 
du  congloméiat  ardoisier  et  de  l.i  quartzite  supérieure,  de  Bruce 
à  la  succession  huronietuie  de  Wanapitei,  est  rLrif:'rcée  par  une 
autre  circonstance: — le  même  assemblage  de  conglomérat  à 
blocaux,  de  };rauwacke  laminée  etc.,  ou  seulement  une  partie, 
se  présente  dans  tous  les  terrains  intermédiaires.     Sur  le  terrain 
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<lc-  Hlind   Riv..r,   il  ...   près,,,,.  o.mpU.t  .t  contic-nt  en   plu.  de 
ous  les  ty,K.s  trouvés  dans  le  Hruee.  un   lit  n.ince  d"   'h  .^ 
h  eux.     eç;u..|   se   présente   aussi    à    Uanapitei    .  Au    U-hI;  ^ 

'tt  pni:.„       ^'■"'    "'  "■'"■"•'•""  ''■  -'"«'"'"''■rat  à  hiccaux  seul 

Ces  données  sont  considérées  eomme  suffisants  pour  mottr,. 
en   e.,rrel  .t,on    le   «roupe   <!..   conglomérat    ardoisier'  .       H        , 

ae    Whisko     lake    et   d  Kspanola.      De   niénie   la   nuart^ite   su 
P^neure  et   la  c,uar,.iu.  rul.anée  siliceuse  .le   Bruce  so  ,;:^. 

I^'rees    ,omme    e,,u,v..lent    à    l'épaisse    ,,uart..ite    feldspathi<,ue 
ciuar.me  de  Lorraine)  de  Uanapitei  et  A  la  ,uart.i  e^      X 

r:i:c;r^;;:,r'''''''-^^''^ -.j  .  pu.  ra;;;: 

ï'rfK-édant  vers  le  bas.  à   nartir  rli.  I ,   i>.  ,     i 

1         ,  ""-i.    u    [jariir   (le    1,1    i)ase   du    i/rfuinp   Hn 

t^rr  r      AU-  "     •'"  *'""""'""  '""'"^  ""'f'"-'"'-  <Jans  les  divers 

de  a  s^nVet  r  '.;""?'  ''"  "'"•^^'-"•-'  "^t  ''■  ^erme  de  baie 
de  la  éne  et  repose  directement  sur  le  pré-huronien.  Il  en  est 
ams.  eu  terram  Kspanol,,  sauf  que  le  conglomérat  refJe  en 
discordance,  sur  la  série  huronienne  inférieure,  mais  taidK  nue 

s  rat  hé  .1     cailloux,  .omrne  à  Wanapitei.  les  100  ou   150  pie,ls 
'    plus  .„  ,  neurs  sont  formés  de  lits  de  conglomérats  bien  s tra 
fie  .  bien  assortis  qui  alternent  avec  des  lits  de  c.uartzite  grot 
ère.  comt^e  s,  cette  partie  avait  été  formée  dais  leau      Sur 

e    erram    Blind   Ruer  sous  le  .onglomérat  .le  cailloux    il   va 

1  K)  a  125  pu.ls  de  conglomérat  grossier,  av.mt  d'atteindre  1, 
.l.s.-or.lance    entre    elle   et    la    scVie    huronienne    inférie   re       1  a 

provenant  des  ...ux.  en  sorte  que.  apparemment,  dans  cette 
bcalite,  600  p.eds  .1,.  gravier  et  de  sable  maintenant  rc'p"  en  . 
par  ces  .formations,  furent  déposés  dans  un  lac  ou  une  n,™n 

anoisiir.  .es  mêmes  c.n.iitions  existent  à  Bruce,  et  cela  pro- 
f.al.leme„t  ,l..puis  plus  longtemps,  car  il  y  a  de  600  à  800  pSs 


.'5 

do  <|iiartzitf  et  de  50  à  125  i)icds  de  coiiKloinrrat  entre  le  ron- 
glomér.it  anloisier  et  le  fond  de  la  s^-rie  >.UfH'rieure. 

La  siieression  la  plus  eomplète  le  la  série  hnronienne 
suptTieure,  celle  obtenue  sur  le  terrain  de  Hruee  et  au  voisinaj;c 
est   coninie  suit  :  — 

Quarl/ite  hlanclie  ide  l.o>;an)  ^  400  pieds 

Pétrosilex  jaune  et  calcaire  (de  l.ogan)  :'  200  " 

Quartzite  hianriu   (de  l.oj^an)  •'  1  ,5(K)  " 

Qiiart/iie  siliteuse  ruhanée 700  " 

Quartzite    blanche,    conglomérat    de 

jaspe  et  (|uartziti'  rouj;e  f(|uartzite 

de  Lorraine)' 5,500— 0, 000  " 

(iroupe  de  conglomérat  ardoisier         2,60(>— ,?  ,000  " 
Quartzite    blanche     ({|uartzite    d'A- 

berdeen)- 60()—     800  " 

Conglomérat     basique     (conglomérat 

d'Aberdeen)- ° 50—     125  " 


11,550—12,725     " 


Discordance  entre  les  séries  huronienncs  inférieures  et  supérieures. 

Les  relations  de  l;i  série  supé-ricure  du  Huronien  avec  celles 
de  la  série  inférieure  dans  le  terrain  de  Whiskey  Iake  sont  bien 
exptisées  dans  un  promontoire  proéminent  de  la  baie  sud-ouest 
de  Big  lakc.  Là,  le  conglomérat  de  basse  de  la  série  supérieure, 
plongeant  à  15°  sud. — repose  sur  la  formation  supérieure  de 
quartzite  pres(iu'horizontale,  cie  la  série  inférieure.  Le  cf)ntact 
actuel,  le  long  di'  la  f.ue  du  promontoire,  est  une  ligne  bien 
définie  et  un  peu  onduleuse  coupant  obliquement  à  travers  Us 
plans  de  stratification  de  l.i  ()uartzite.  Le  conglomérat  sus- 
jacent  contient  une  ;,  'de  variété  de  cailloux  parmi  lescpicls 
il  y  a  un  nombri'  considérable  de  (piartzites  et  de  grauwackes 
finement  ^tratilii-,  dérivés  é\  ideninient,  du  bas  huronien.  Tan- 
dis que  le  granité  et  les  autres  cailloux,  étrangers  à  la  localité, 

'  \y.  G.  Miller,  1  ourtccnth  .Aiin.  Kep.  liurtau  of  .Minus,  Ontario,  part  II. 
.Nuiliï,  iiouvi-.nix. 


2ft 

n  y  a  <!.■  n.,ml,ri.„x  am,.„r...nc.Us  au  l..<    l.au/..n  .t  au  I  ,<• 
<  -  Montagnes  .la„s  I.  u-rnùu  ,1..   min.l   RivcT,  av..-    à  m^n  • 
.l..çor.la,u.  ..n,n.  U-  .  ..„«l,.n,.Vat  .l.  ...sc  ,|..  la  ..Vie  su^^'^ 
-'a  f„r,„a„nn  .1,.  ..uart.i,,.  inlV-rieur.  <Mis>i..aKi)  .1.  I.    c     . 

<«'t.->  ,lu  lac-  Huron,  A  l\nu:t  ,k  P.lin.l  Rivr,  où    .•  r..u.|,.,  u'r 
surmonte    e  ca  c.ire.  il  ..  ,.,,.,-  .,..  n.,„...n.ux  caill.  .    "l 
nferos.       I  scn.l.l..  pn.haN..  ,,u..  les  fraK-nc-,,.,  .le  la  sénV  I 
nu;.u.c.  ,nf..r,.ur.  non,  ,.a.  résisté  à  l'érosion  .omn,..    "  nX: 
P^..huronK..u.s    plus   an..i.nn.s   c,    plu.    parfai.enu.n,    .onj;  : 
ckcs    f.    ain.,    Ion    m-    trouve  dans   le  «.UKlomérat    sus-j  „e  U 
que  des  ca.lloux  .le  l'une  ou  de  ,,uel„ues-unes  .le>    for  „a  ion 
uron.ennes  .nférieure.     I.e  eon.a. ,   es,   lé.èrenK.n,   1^;;^^ 
as  au-delà  de  eet  endro,,.  il  n'y  a  de  «liseordanee  p..nifl,U 
clans  aucune  localité    solée  entre  le  lit  ,1,.  I,     -  •         ''."''"'"^ 
celui  fl,.  I.     -   •     ■    f.   •  ''    '''  '-''"^'  '^iiPcrieiire  et 

luui  fie  la  série  inférieure. 

l-a  même  ligne  de  contact  onduleuse  l.ien  défini.,    la  même 

Ut  la  (,  ri,  ati.m  sous-jacente,  mais  une  al.sen.e  .l'autres  fr... 
ments  . lu  bas  huronien  inférieur,  e,  un  man.,ue  .le  ,li  ....hm^- 
|H'n-.ptil.le  caractérisent  le  .-..iiiact  entre  le  conglontérat  .  b 
sene  sufx.rieure  et  la  série  cal.arifère  inférieur.,  dans  le 
-  -ssi,.n  I  .  .anton  .l'Ahenleen.  ...rrain  Bruce.  „ue  nous  a^  .,w 
Mecrit  iir.c.demment. 

Iaissl!r  ,?'^'""'''"""'^    ""'•^^    "-"'■-<""    -'"e    <Iiscor,lan.e,    ne 

'n.L.     f  .....u  ,K,mt  <le  .lisc.nlan.e  n'est  re.-onnaissable  entre 
l-s  .K-ux  ser.es;    presque  tous  les  cailloux  représ..ntant   h^   è 
.->  çneure  du  conKlo„,éra,  ,1..  ,„..■  .le  la  .éri..  slperieu      v     ,m 
<le  la  f.,rmation  sous-ja.ente  inmu..li.u..;   ces  cailloux  s.,nt  roui 
mais  imparfaitement.      Ine  ...mparaison  ,ie  la  ,.isc.,rda  me    te  l, 
..u  elle  apparaît  .lans  diverses  parti.-s  de  cha.p.e  terrah^t'c  1 


k's  (iilfén'nts  tiTrili)iri>,  inrHlific  cet  le  iiiii)n'>>iiiii  le  [)lan  tic 
tiiscordanrt",  iii(li(|iir  au  xlu'ina  tin.  •'•  <'"ii(H'  le  calcaire  Bruci' 
j't  la  (|uarl/itc-  Mi^sissa^i,  <lc-  la  série  liiironieiine  inférieure  du 
terrain  «le  lîruce,  le>  furiiiations  de  la  (|uartzite  Mi-^sissaKi, 
(lu  lalc.iire  Firuce  et  de  la  ^;rau\saike  du  terrain  de  lîliii<l  Ri\er 
(t  seuleiiietit  la  portion  sUiM'riiiire  de  l.i  forniatimi  de  (juartziti' 
<lu  Seri)ent,  de  la  niême  st-rie  dans  le  terrain  di-  Whiskev  l.ike. 
Par  e()ilsé(|uent,  l'érosion  a  du  s'effectuer  à  environ  15(t  pieils 
plus  bas  dans  li'  Hlind  kiver  (|ue  dans  Hruce,  et  environ  1,700 
pie<ls  plus  j)rofoiidémeni  (iue  <lans  le  \\'liiske\'  lake.  Aux 
endroits  ou  les  dilférences  sont  si  fortes  l'érosion  totale  dut  être 
ronsidérablement    plus  forte. 

Néanmoins,  l.i  période  d'érosion  ne  fut  niar()uée  ici  par 
aucun  phénonièiie  terre-tre  notable  puisf)ue  l.i  -érie  inférit  lire 
n'est  plissée  ni  plus  ni  moins  (|ue  la  série  siiiH'rieure.  l.'ai)sence 
aussi,  ou  la  rareté,  dans  le  conglomérat  de  base  d«'  la  série  huro- 
nienne  supérieure,  de  cailloux  représent. iiit  les  plus  hautes  for- 
mations de  la  sérii'  luironienne  inférieure,  prise  en  conjonction 
avec  l'abondance  de  cailloux  de  granité  et  d'autres  roches  durei 
du  bas  huronien,  semble  in(li(|uer  (|u'ils  ne  furent  pas  assez 
bien  consolidées  et  cimentées  pour  résister  à  l'érosion. 

("l's  critériums  placent  dans  des  limites  approximative-  la 
durée  (le  l'intervalle  d'érosion  entre  la  série  du  haut  et  celli'  du 
bas  huronien.  Klle  est  certainement  jjraiulenu'nt  inférieure  à 
celle  de  l'interxalle  entre  le  huronien  et  le  pré-huronien. 


CORRKL.ATIO.N   DKS  DISTRICTS. 

Il  a  été  démontré  ciue  dans  le  territoire  W.mapitei,  la  plus 
haute  des  deux  séries  huroniennes  consiste  en  4,000  pieds  l'e 
conglomérat  à  blocaux,  de  nrauwacke,  de  calcaire,  et  de  k^hu- 
wacke  laminée  (groupe  de  conglomérat  ardoisier)  et  d'une  épaisse 
quartzite  feldspathitiue.  Cette  succession,  cependant,  fut  in- 
diquée, en  l'M.?,  comme  étant  la  même  chose  que  la  série  Cobalt 
de  Cobalt  et  des  districts  .ivoisinants.  De  même  le  conglomérat 
à  blocaux  est  le  congloméré  du  lac  Ramsay,  du  professeur 
Coleman.' 


'  I.'industrie  du  Nickfl,  publication  n"  170,  Division  des  .Mines,  Minis- 
tère des  Mines,  Canada,  page  9. 
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I.V.luivalrn.i.  ,1..  ,-,.>  i,.„n,  (.il    ,1..  I.     ^       ^       ,   '    t...  mt.,-. 

""  plan  .nrmnun  .l.  nlV.,   „   '   ,     '  J  ''  ^"T"'.'"'  ' ^;  ''^-'«"••'•'• 

«U-Su.ll,„rv,.l.lrC.,l,.|,       I  "^'^'"yl"    l>'.ronu.n    primitif. 

^^'-7-"-' >•->. >  u'::  u  "jiixrm 

". Vi'Lv,;;,;:; ■ ■ ■-"■■'■ >■'■'■ a,., 

s«li„u.„tair..s    plu.    j.u  k1    1      , ,  '■'■';""""^  ^"''  '^■'■'■•■^ 

min.V      Ain  ;  r  '"""    "■'■«"'"    <l*'m«-urf    in<l,.(er- 

I-a  discordance  qu'il  v  a  en  h  .>;  ,l„  U     •  •     n 
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fait  (le  hnuliAt  r-tniciit  (li.i-.tri'pliii|in-  «i  <li  tml.itiiorphi^mi'. 
C  <)nM'<|iiimnuni,  clic-.  Mitii  pri^-  (niiitru  pi, m  dr  Mp.ir.iiiuti 
d'un  .«iy»U''nif  hiironii'ii  sii|K'Tictir  ili»liiul,  pniviriant  il'iiiif 
(Mirtii'ti  <li'trili(|iic-  plu»  anciniri;'  ilii  pn  <  .mihririi.  (|iii  rtsic  ."i 
("lie    t  l.iN-iifirc      (  '(-.I     à    (Tllf    p.irlif,    ini[).irl.iiiciiu'iil    <  "nmu- 

(|iic   l'un   ilcnrif    la   (li'-inii.itinii    tciiipDr.iirc   <\f      prc'-liur i-n." 

\nu>  pr(p(it()ii>  (II'  rncr.isidii  (xiiir  ri'ili  ter  le  l.iil  iiiii-  le  | 
hiiroiiii'ii  n'csi  pa>  cuii^iii.ri'  cuinmc  un  i  i>-(ir(|iintu-  du  hurniiicn, 
tt  (|u'il  lit'  ^'a^it  pa->  >inipldntiii  il'uiu'  di\i-.ii)n  du  pr<''i-an)l)rifii 
»'n  deux  ('•li'nifru>.  l.'iui  (nii^idirc  (onuiic  alisnlunimt  jMi-^sihlf 
(|ui'  If  prt'-huri>nirn  pui»c  Tlrr  plus  tard  MilxliviM'  en  deux  nu 
plusieurs  p.irlics  <'l)a( mit-  <ii  CD-urdiiialiiin  a\Tc  li-  huninicii. 

I.'cxtcnsiiiii  ascciidaiilc  du  liunmifii,  d.ms  ci'ttf  n'-ninn, 
doit  (it-nicurir  m  siisih'II-  jus<|ii'à  «c  (|ui  Ic-^  rclatintis  i-xistanlcs 
(litre  les  série  Tohalt  et  W'Iiitexs.iter  [iiiiss.iil  être  découM'rles. 
Il  n'y  a  i|u'iiii  terrain  de  la  série  île  nx  lu  s  Wliitewater,  (|iii  suit 
l'onnii,  et  il  est  si  coniplètenieiii  eireoiiserit  et  i^olé  des  autres 
roches  st'-dimentaires  par  le  larcolithe  de  Sudliur\  ,  (|ue,  jus(|u'à 
ce  (ju'un  autre  terrain  mieux  situé  soit  déeouvert.  la  |M)sitioii  de 
cette  st'rie  reste  d()Uteu^e. 


30 


Explication  de  la  planchk  I. 
moulage  Vi„,p"e»i.Vn  .lerLiu.!^::  '""'"  "'"'*■     '■  °"  »«"'  voir  .ur  le 
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